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EPISTRE D'VN

GENTIL-HOMME

ESTANT AV CAMP DE

la Charité, à vn fienamy, con-

tenant le ſiege& prinſe deladi-

te ville.

M

ONSIEVR,l'aydif.

feréinfques icyde vous

eferire,fuyuatmapro-

meße, ce quife paffoit`

deplus grande impor-

tance aufiegede la Charité, attendant

decommecerparquelquebrane affault

onfurieufe efcarmouche,felon que ceux
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a toutee

de la villefaifoyent cotenancede vou-

loirfoufteniriufqu'

Quadloccafionfeftprefentée de vous

aduertir de la batterie &prinfe tout

enfembledeladite ville . Combienque

ie ne puiße encores particularifer par

ordrebeaucoup dechofes qui meritent

d'eftrededuittes,aymantplus cherfail-

lir en ceft endroict,que de ne vous ma-

derde mes nouuelles , lesquelles ie defi-

reroy eftre telles,
que nous n'euffions

maintenant nydeformais tant dema-

tieres Tragiques qui fe prefentent, fi

Dieuparfa bonté, ne deftourne fon ire

de nous , infpirant tous les fubiet du

Roy derapporter leurs actions aubien

commun de la France, tournans leftra-

ge difcorde où il font tombe en con-

corde amiable & horrible ·orage de
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guerre ciuile entranquillitépaiſible.Fl

n'y a celuy qui ne regrette infiniement

lespartialite defilongtemps efmeües:

en Francepour la diuerfitéde religion,

taquellefouloitauparanat eftre laplus

renommée du monde , floriẞante par

deffus toutes autresprouinces enPieté,

Fuftice lettres, armes , richeſſe , recidi-.

uattant defois en des remuemens

alterationsdontàpeinea elle eu le teps

nyle loyfir de respirer. Façoit que les

Royaitfaict declaration en toutesfor

tes defa droite& fincere volonté à l'e-

tretien&conferuationde la paix defa

finguliere& paternelle affection aubie

commu&vniuerfelde tousfesfubierz

Sans quepourtantaucuns ayent laißé

defenourrir entreteniren defiaces ,

entrans en telle frayeur qu'il sefont

A iij
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precipitezen une ruine irreparable,

ainsi qu'il eftaduenu à ceux quifefont

iettezdans la Charité, & ont attiré

fureuxpartiedesforces defa Maiefté

foubzlauthoritéde Monseigneurfre

reduRoy,Prince tref-vertueux&ac-

compli de toutes perfections Royales,

ayantparfa prudecefinguliere ouuert

le cheminpourne croupir longuement

ny envaindeuatles murailles des vil

les. Quefera l'endroict Monfieurou

ieprierayDieu vous auoirenfafain-

Ete& dignegarde du Capdela Cha-

rité,ce quatriefmede May, 1577.

Par voftre humbleferuiteur.

IDL.
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LE DISCOVRS DV

SIEGE TENV DEVANT

la Charité.

Onfeigneur le Duc, fils

& frere de Roy, ayant

propoſé de remettre ſa

ville de la Charité en ſapuiſſance,

conclud de s'y transporter enper-

fonneà cefte fin: tellemét qu'ayar

pris congé du Roy le Lundy de

Pafques feptiefme iour d'Auril,

partit en pofte de la ville deBloys

auec plufieurs de fes Gentils - ho-

mes,& arriua le Mardy enfuiuant'

à Gian furLoire, où il s'arreftaiuf



0
0

ques au leudy , pour attëdre lare-

folution de ceux de la Charité,

ayat à cefte fin enuoyépar deuers.

eux,effayant de les reduire à fon

obeillancepar douceur fans effu-

fion defang,premier que de venir

aux remedes extremes . Ce pen-

dant Monfeigneur enuoya vers

le Roy Monfieur du Fargis,pour

aduertir fa Majefté comment fe

paffoient toutes chofes , & de ce

qu'il deliberoit executer. Le Lun-

dyenfuiuant,Monfeigneur eftant

parti de Gian, print le chemin de

Cone, oùil fut iufques au Vedre-

dy,qu'il alla Poully: & le mefme

iourpaſſa la riniere de Loire , ac-

cópaigné deplufieurs grands Sei-

gneurs & Gentils-hommes,pour

fe



ferendre àla Chappelle , où eftoit

le quartier du Comte Martinen-

guerauquel lieu fur les quatre heu

res dufoitfut faictewheelcarmou

che. Le Samedy enſuiuar,com-

mechacun fepreparoi pourinci-

ter & recognoistre da place , le

Comte Martinengues achemir

na & gaïgnat la place prochaine

Cheuehne audeuant du pont de

la Charice, où l'on audit pofé les

gabians, lors ceux de la ville sit

reret d'vne tourvn coup demoß

quet, duquel ledit ComteMarti-

nengue fut frappé en l'efpaule

droite, dont il tomba tout fou

dain par terre : Monfieur de Ne

wers & plufieurs autres Gentils-

homeslefeirentincontinent por

B
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1

er & conduirejufques à la Chap

oùMonfeigneur le Duc lepelle

teit penfer le plus foigneufement

qu'illuy aefté poffible, iufquesà

fon dernier trelpas , qui a efté au

grand regrerde beaucoup de gés

debien : ayas efté preſque de tout

temps fesdeuanciers Gentils-hō-

mes Bieffansfoubs les Venetiens

partifans de laCouronne deFran-

ce & grands guerriers: notammēt

le fufdit Cote l'vn des plus vieux

Soldats & Capitaines de fa natio,

&qui aitportéles armesplus log

temps enFráce : duquell'ona fait

porterle corps à Paris pouryeftre

enfeuely.

2

Or pour reprendre nos arres,

le feigneur de Biron faifoit tout



II

deuoirde faire approcher l'artile

lerie pour battrelaville, ona xuɔh

Etle Dimanche d'apres , quie

Koit le vingtiefme iour d'Auril,

Meffeigneurs les Ducs de Guife

&de Neuers allerant dedans les

trachées pourfaire approcher les

gabions , oùfurentplantées trois

pieces decanon,quibattoiet feu

lementles defenfes de la tourdu

Coufain :& fut on equiron trois

iours premierquefaire lesappro

chess mesh tubegiplash 4

wie Ledvingtfixiefme iour dudit

mois,Monſeigneur déGuife gai-

gna la nuit la contreefcarpe du

foffé: & lelendemain la nuict en-

fuiuant l'onfeitapprocher toutle

refte de l'artillerie ,dont Monfei

Bij
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gheur le Ducbailla la charge de

deux canons au Capitaine Pierre

Lieutenant du Capitaine Marti-

nengue, pourbattre le pom , avec

deux autres pieces, queleComte

de faint Agnien auoit amené de

Bourges rugs and myzodia

Quant àllartilleries, elle auoir

eftétellemediordónée,qabMon-

feigneurdeGuila commandoità

kartillerie qui battoit la cour du

coftéde Nouersauec troispieces

Monſeigneur de Neuers com

mandoit à l'artillerie qui battoir

la porte de Neuers tirant aux de

fenfes auce cinq pieces decanon,

queftoitauffileregiment duCa-

pitaine faina Luc, qui battoit a

uèc quatre pièces vers lapartie du
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basprochaine de la riuiere. Mond

feigneur d'Aumile command it

fur le derriere à vne batterie qui

donnoitàvne forte tourcouuer

re d'ardoife, à laquelle de feu fue

mis.EvleComtede lainet Agnien

comandoit delà la rinidre, & bata

toit lepont de bois paroùkon alb

loiraurauelin, toisimobo.I

Levingtneuftefme dudirmois

d'Adril furent coupées deux àru

ches dupob, de maniere que ceux

duditrauelin demourerent affie-

gez fans efperance d'eſtre ſecou-

ruspar ceuxdela ville: chofe qui

les Teſtonna merueilleuſement,

joinct qu'ils veoient le bon bidre

qu'on auoitdonéde toutes parts

pourles careffer auce bon nom-

Biij
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"

bre de canons , au cas qu'ils n'euf-

fent cuvolonté de fe foubmettre

à Monfeigneur:& eſtoient tous

les Seigneurs , Gentils-hommes

Capitaines & foldats, refolus d'y

employerleurviepour tafcherde

remettre la ville en la puiſſance

de MonfeigneurleDucouplin

Le dernier iour d'Apurilla vil

le eftant battue aurant furieufe-

métque rienplus , & cftat la bref,

che raisonnablepour donner l'af-

fault à cauſeque les foffez en plu-

fieurs lieux citoyent prefques co-

blez deterre & de ruines , & fe dif

pofant chacun d'affaillirla ville,le

tout fuft differé iufques au len

demain,erchokboobHondu

Le premier iour du moys de

>.



15

May l'onrecommeça fur le point

du iour la batterie plus furieufe

queiamais , de forte qu'aucun de

ceuxde la ville n'apparoifloyent,

& nefofoyent móftrer,pourvne

infinité d'eutr'eux qui furent na

urez,dequoy laplus part comme-

toyer àperdretout courage. Mais

commeonle preparoit de dõner

l'affault general par quatre ens

droicts dela ville , Monſeigneur,

ayanten recommandation dere-

couurerfa ville de la Charitéplus

toft par quelque graticufe com

pofition qu'autrement, felőfa na

turelle & genereufe clemence, il

enuoyaà la mefme heure Mon-

fieur delaFerté,pourentédre leur

refolution, lequelparleméraauec

3906
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ceux de dedans l'eſpace de demy

heure puis vint retrouuer Molei,

gneurpour rapporter leurs refpo,

fes.A fçauoirqu'ils ferendtoyent

à ladeuotionduRoy, foubslaco,

mandemet de Moſeigneur pours

veu qu'il leur fuft permisde lottir

de laville auce lefeigne defployée

leurs armes & cheuaux , & leurba,

gaige , & fingulierement l'arque

bouſe ſurl'efpaule, la meché allu,

mée, Geque Mofeigneurleurre.

fufa entierement, bien leuraccor

da il encores deux heures fãsplus

pour ſe reſouldre touchant leur

derniere refponfe : Parquoy ceux

dela ville ayant conferé enſemble

de leurs affaires, requirécidépou

voir parlementer en tout fcurèté

aucc
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auecMofeigneur, cequ'il leur ac-

corda volontiers de façon qu'il

enuoyacome oftagesdans la ville

le Seigneur de la Bordeziere, & le

Seigneur dela Ferté,&autoft

fortirent de la Charitéle Seigneur

des Landes Gouverneur de lavil

lé, & le Seigneur de Beauuoir, lá

Nocleleieune,furles neufheures

dumatin , lefquels finalement to-

berent d'accord. le nevous elcry

Monfieur par le menules articles

quifurent accordez , pour n'en a-

uoirpeu encores tirer aucune col

pid.Mais bienvous deduiray-ie ce

que feft enfuiuy, & dont l'ay efte

tefmoin enla plafpare. C'eſt que

Monfeigneur lemeſme iour pre-

-mierdumoysdeMayapresmidy

BarBa

C
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fachemina vers la Charité , auec

les Sieurs des Landes & dela No-

cledeuant le rauelin , oùfut prife

la conclufion de rendre laville à

fadifcretion.

Peuapres,Monfeigneur retour-

na à ſon logis , & enuoya vers la

Majefté en Cour Monfieur de la

Bordeziere,& à la ville de Parisle

Seigneur du Fargis , enſemble les

capitulations de la reddition de

laditeville.mot

Les Gentils-hommes font for-

tis à cheual, l'efpée au coſté,

Les Soldats fontfortis auec l'èf-

péefeule.

Ily auoit dans la ville environ

cinq enfeignes de ges depied, lef

quellesfuyuant l'accordfont tou-
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tes reftées dans la Charité.

L'on eftime qu'il y pouuoir a-

uoir das la Charité enuiron vingt

Gentils-hommes , &autant d'au-

tres gens d'apparencebin
tig ab

Les principaux Gentils-hom-

mes quieftoient dedans lors que

la place a efté renduc,font:

Le Sieur des Landes gouuer

neurde la ville.

LaNocleleieune.

Maglieron. " olamud

De Villaneue. A PA

Chemelier & fonfrere.

LaReinuille.

Valenuille.

L'on croit qu'ils fontbien morts

de ceux de dedans enuiron quel

quevingt ou trente,& autat deux

Cij
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fois deblecezi

De ceux du camppeuuetauoir

eſté decedez quelque trente fol,

dats , & quelque peu d'auantage

de pionniers , 2009 2213

L'on a trouué dans la ville vne

bonne quantité de munition de

guerre , & grande abondance de

viures
. 2

Monſeigneur eſt entrédans la

Charitépar la breche de Monfei-

gneur d'Aumale,& feit pafferde-

uant toutes fes gardes , laiffant

Mofieur de Bouchemor à la por-

te, auec defenfe qu'aucun n'etraft

dans laville.

Aucuns Soldats forcerent les

gardes , & entrerent dans la ville,

pourfaacager quelques maifons.
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Toutesfois,Monfeigneur fit faire

defences iteratiues de n'offenfer

auçun enfaperfoneny en lesbies.

Ceux de dedans fortirent auec

des Landes & de la Nocle, que

Monfeigneur feir accompaignier

yneperitelieuë,aued commande

mentdeferetirerpainablement en

leursmaiſons. Codlea suploup

Aucús d'iceux furent fieffraież

qu'ils fe ietteret à corps perdu das

la riuiere. MIT

Laplus part des chefs & desfol-

dats fe font retirez à vn chafteau

appartenantaudit Sieur des Lan-

des.

Monfeigneur de Neuers , en

l'absence de Mofeigneur, demeu-

ra au camp pour commander à

C iij
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toute l'armée, apres le partement

de Monfeigneur, lequel fur hier,

auec Monfeigneur de Guife , &

plufieurs autres Seigneurs & Ge-

til hommes, prenas le chemin de

Bloyspouraller trouuer la Maje-

Bé: AlaquelleDieuface la grace

parfa bonté, de pouuoir donner

quelque relafche à la poure & de-

folée France.

FIN.
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